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Supplément à “L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE. "
Publié sons le patronage du Ministère de l'Agriculture, avec V ^probation du Surintendant de

l'Instruction publique.

Industries domestiques

Autrefois, dans la Province de Québec, le rouet et le métier à tisser étaient en 
honneur dans les familles des cultivateurs. Nos mères, en chantant, nous filaient nos 
habits.
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Aujourd'hui, dans bien dee 

foyers, on abandonne les industries 
traditionnelles ; en revanche, on 
achète beaucoup plus chez le mar­

chand. Les garçons et les filles de la 
campagne s’habillent suivant les 
modes des villes. Aussi, les cultiva­
teurs achètent souvent à crédit, s’en­
dettent outre mesure, et finissent par- 
fo;s par vendre le bien ancestral pour 
acquitter de lourdes hypothèques.

La gravure ci-dessus représente 
la jolie ferme de M. John Muir, 
d’Hinchinbrooke, comté de Hunting­
don. Dans cette ferme, dont le pro­
priétaire a été l'un des lauréats du 
Mérite Agricole, en tqoi, les indus­
tries domestiques sont tenues en 
grande estime. La gravure ci-contre 
nous fait voir Mlle Maggie Muir 
« tournant l’antique rouet que ne dé­
daignaient pas les anciennes reines 
d'Ecosse, et filant Ta laine des beaux 
moutons Leicesters de la ferme pater­

nelle pour en faire des tapis, des couvertes, des étoffes et des mitaines, » suivant le 
langage si approprié de MM. les Juges du Mérite Agricole.

Apprenons à nos enfants à admirer ce que les anciens faisaient de bien: c’est 
encore la meilleure leçon de patriotisme.

C.-J. M.


